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Exemples supplémentaires de messages 
clairs en complément de l’article
Entrevue avec Danielle Jasmin,  
auteure du Conseil de coopération

L’enseignante est concernée.  
Elle utilise le « Je » :

Je suis contente parce que j’ai demandé 
d’arrêter votre activité et vous l’avez tous fait.

J’ai hâte de revenir enseigner demain car j’ai 
passé une très belle journée aujourd’hui : j’ai 
eu du plaisir à enseigner, vous avez respecté 
toutes les consignes, vous avez participé à 
toutes les activités.

Je suis fière de moi car j’ai réussi à trouver une 
bonne façon de vous présenter mon activité.

Je suis émue lorsque je regarde vos productions 
sur le mur de la classe : je vois tout l’effort que 
vous avez mis à trouver votre idée, tracer les 
lignes, appliquer les couleurs. J’aime voir toutes 
ces formes et ce mélange de couleurs. 

Je suis contente de voir que la plupart d’entre 
vous lèvent la main pour avoir le droit de parler 
et que vous attendez que je vous le donne. C’est 
très agréable.

Je n’accepte pas que tu exprimes ta colère en 
frappant. Tu as le droit d’être fâché mais tu 
n’as pas le droit de frapper les autres. Je vais 
appliquer la conséquence votée en conseil de 
coopération.

Je suis triste ce matin car j’ai dû aller porter 
mon chat chez le vétérinaire. Il est malade 
et il doit subir des examens. Même si je suis 
triste, je suis capable de faire mon travail et 
de m’occuper de vous.

Je suis stressée parce que j’ai peur que 
vos portfolios ne soient pas prêts pour la 
présentation aux parents. 

L’enfant est concerné.  
L’enseignante utilise le « Tu » :

Tu es excitée de pouvoir jouer dans le 
nouveau module.

Tu es heureux de retrouver ton ami de 
la garderie dans ta classe.

Tu t’ennuies de ta maman et de ton papa car 
cela fait deux jours que tu te fais garder chez 
tes grands-parents.

Tu as beaucoup de peine car ton amie ne va pas 
jouer avec toi ce matin.

Tu es mécontent car il n’y a plus de place aux 
coins « blocs ».

L’enseignante et l’enfant sont concernés. 
L’enseignante alterne entre le « Je » et le « Tu » :

Je vois que tu es fâché et découragé parce que 
ta construction s’est écroulée mais je ne peux 
pas accepter que tu lances les blocs : j’ai trop 
peur qu’un enfant se fasse blesser.

Je comprends que vous soyez très excités 
en voyant le nouveau module, mais je suis 
frustrée de voir que vous n’écoutez pas mes 
explications des consignes de sécurité.

Vous êtes déçus parce que le cours d’éducation 
physique est annulé et moi, je le suis aussi 
parce plusieurs lancent leurs sacs au lieu de me 
dire avec des mots leur grande déception.
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